
   
 

 

France Info : « l’instant bilan » 

L’heure du bilan a sonné pour France Info ; c’est du moins ce que prévoit l’accord CASMOA 

et il semblerait que tout aille bien, en tout cas peu de choses paraissent poser question à la 

Direction.  

Tout est donc pour le mieux dans le meilleur des mondes. A peine une compétence 

complémentaire à ajouter et tout va « rouler »… Les organisations syndicales sont 

prévenues : ces nouvelles pratiques vont bientôt être gravées dans le marbre d’un avenant 

à durée indéterminée, que les OS seront invités à négocier. Mais négocier quoi ? On se le 

demande encore. Car, pour cette Direction et certaines organisations syndicales 

complaisantes, négocier signifie simplement enregistrer les demandes d’une autorité rêvant 

d’une information low-cost.  

Ça vous étonne ? Nous pas. Avec le SNJ, la CFDT n’a eu de cesse de dénoncer un projet 

monté dans l’urgence et sans financement approprié. Nous avons dit et répété que ce 

projet ne devait pas se faire sur le dos des salariés. Nous avons alerté sur les conséquences 

en termes de charges de travail et de casse des métiers. Nous avons refusé de laisser se 

mélanger des métiers complémentaires mais différents, comme journalistes et monteurs, 

pour en faire des «deskeurs», un métier fourre-tout qui n’existe pas. Nous sommes allés 

devant les tribunaux pour tenter de freiner cette machine folle qui va droit dans le mur… 

Aujourd’hui, le résultat de ce que l’on n’a cessé de dénoncer est maintenant concrètement 

observable. Les salariés sont épuisés par les cadences et les rythmes imposés ; les 

compétences complémentaires s’exercent sans formation, ni réel encadrement ; les primes 

sont versées à l’acte ou au mois, on ne sait selon quelle logique… De quoi générer 

frustrations et mal-être. La Direction laisse croire aux monteurs qu’ils effectuent un métier 

de journaliste et, du coup, ils exigent une reconnaissance.  Mais ce « journalisme » maison et 

sur-mesure pour France Info, et qui a coup sûr, aura vocation à s’étendre avec les accords 

sur les compétences complémentaires, ce n’est pas du journalisme. Le journalisme ne 

saurait être une compétence complémentaire. Et de leur côté, les journalistes croient faire 

du montage quand ils font un point « in » et un point « out »…  

La Direction ne manque pas d’imagination quand il s’agit de polyvalence et d’économie ; le 

salarié ne doit pas s’ennuyer, il est prié de naviguer d’un métier à l’autre, quitte à tout faire 

mal et à se faire du mal. Des pratiques déjà en vigueur dans d’autres médias privés et qui ont 

montré leurs limites. Dans cette histoire, presque tout le monde est perdant, en tous cas le 

salarié et les téléspectateurs le seront assurément.  

La CFDT ne renoncera pas et poursuit avec le SNJ son combat devant les tribunaux pour 

dire NON au mélange des genres. 

Paris, le 5 octobre 2017 


